
"Les langages d'amour de Dieu", une lecture de Gary Chapmann*

 La science (génétique) nous révèle
aujourd'hui que la vie est une structure
vivante et chaque structure est
UNIQUE, comme si un architecte se
plaisait quelque part à élaborer autant
de plans qu'il y a des maisons à
construire. Cette vérité apparemment
nouvelle a toujours été enseignée par
l'Eglise : "chaque âme spirituelle est
immédiatement créée par Dieu" et
ainsi chaque être humain est original,
avec son génie propre que Dieu
connaît (l'aime) par son nom.

Notre intelligence n'en est pas souvent
consciente d'où les malentendus de
tous genres à vouloir demander aux
autres d'être tout simplement nos
clones. L'occasion m'a été donné d'en
savoir un peu plus cet été quand Anne
et Marco Mayoraz m'ont demandé de
commenter aux familles un livre du
conseiller conjugal américain Gary
Chapmann au titre révélateur : "les
langages d'amour de Dieu".

Dans ce livre, je découvre que chacun
de nous est si différent qu'il a sa propre
manière de se dire aux autres (les
langages d'amour). Mais ce que j'ai
surtout appris de déroutant, c'est que
Dieu maîtrisait parfaitement ces
différents langages dans le respect de
la sensibilité de chacun. Pour se
rendre compte du génie communicatif
de notre divin père, il suffit juste
d'écouter nos différentes expériences
spirituelles. Il y a en cinq plus
importantes.

 Les exemples

- Quand je suis sensible à tout ce qui
est chaleureux dans la liturgie, les
rencontres... et que j’en tire une paix,
une chair de poule, une émotion, des
larmes... comme si je touchais Dieu en
personne, alors je suis sensible à ce
langage du "toucher physique". Le

Dieu que je cherche est celui de Jésus
touchant, caressant les enfants en leur
imposant les mains... Dans ma vie
chrétienne, je lui rends la monnaie car
on me trouvera avec des intouchables
de ma société ( maisons d'accueil pour
clochards par exemple parce qu'ils ont
besoin de ce toucher d'amour ).

- Ou encore lorsque je suis
sensible à la moindre critique à mon
égard, que je ne supporte pas un
sermon sévère de mon curé, et qu'à
chaque page de ma Bible je souligne
les mots qui me disent l'amour de Dieu
pour moi.... alors je suis sensible aux
"paroles valorisantes". Comme pour
le roi David, ma prière à Dieu est
pleine de poèmes disant sa grandeur,
je chante et compose facilement des
cantiques... Heureusement pour moi,
Dieu sait parler avec autorité, ses mots
sont chargés d'amour et de bonté.

-Certains d'entre nous exigent que
leurs curés aient assez de temps pour
les recevoir en privé ( direction
spirituelle, confession...), ils ont de
petits coins religieux dans leurs
maisons, font des promenades dans
des parcs avec un chapelet à la main,
se plaignent des messes bruyantes, ...,
Pour eux, le bon Dieu est celui qui
parcourait les allées du jardin d'Eden
avec Adam et Eve, ou encore celui qui
faisait de confidences à Abraham son
ami : "cacherai-je à mon ami ce que je
vais faire ?", un peu comme Jésus qui
mange, voyage, se cache, vit avec ses
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amis, pour approfondir sa relation avec
eux. Dieu leur donne beaucoup de
"moments de qualité »

- Quand j'attribue à Dieu toute ma
réussite et n'hésite pas à étaler mes
besoins matériels concrets dans ma
prière, quand je suis parmi les plus
grands donateurs des oeuvres
missionnaires au risque de créer des
conflits dans ma propre famille, alors
pour moi, c'est le Dieu des promesses
concrètes à Israël qui me parle : celui
qui a promis une terre, un peuple, une
descendance... Il est le meilleur
bienfaiteur que je n'hésite pas à imiter.

Il fait  "des cadeaux".

- Quand je reproche aux autres de ne
pas s'investir pour les malades, ou
pour les prisonniers; quand je ne
comprends pas pourquoi ils prennent
une retraite dorée et tranquille sans
faire profiter de leur compétence à la
communauté. alors je suis sensible au
Dieu qui doit me rendre service et je
le sers par mes services. Je prierai
souvent le Dieu de la délivrance
d'Israël, celui qui soulage et guérit...

Tout cela est vrai, Dieu parle plusieurs
langages et chacun en saisit au moins
un. Mais le problème c'est nous : car
nous réduisons souvent Dieu à notre
seule expérience et cela peut parfois
blesser  les autres.
Puisse l'amour de Dieu nous éclairer !

Abbé Willy Kenda.

* Les langages d’amour de Dieu, Gary
Chapman. Editions Farel, 2003
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